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Je vous emmène en Sardaigne avec L’Île des 
âmes, de Piergiorgio Pulixi. Un livre publié chez 
Gallmeister, qui vient de paraître dans la petite 
collection de poche, Totem. 

On va suivre deux enquêtrices, Mara Rais et Eva 
Croce, qui viennent d’être affectées dans un 
service pour enquêter sur les crimes oubliés.
L’une est Sarde, elle a un caractère bien trempé, 
l’autre vient de Milan. On saura au cours du livre 
pour quelle raison elle est envoyée, c’est un peu 
une punition quelque part, en Sardaigne.

Les deux vont se retrouver et de fil en aiguille 
être amenées à enquêter sur des meurtres ac-
complis sur des femmes de façon rituel ; qui 
font remonter à des rites ancestraux, préhisto-
riques quasiment.
Vous verrez si elles arrivent à trouver la solution 
à la fin du livre, ou pas !

Une équipe de choc est née entre ces deux en-
quêtrices, qu’on va retrouver à la rentrée avec 
un nouveau volet qui met en scène ces deux 
jeunes femmes.

Ce qui est extraordinaire dans la façon dont c’est écrit, c’est qu’on sent la Sardaigne, on sent 
les odeurs, on sent les couleurs. Parfois, vous allez voir, cela peut faire penser à la Corse, ce 
n’est pas un hasard que les deux îles soient si proches.
Tous les ingrédients sont là pour un magnifique livre d’été à savourer sous le soleil, ou pas.

[La couverture] est particulièrement réussie. Elle met en scène des flamants roses. On voit 
un lac, au bord du lac, une forme humaine recouverte d’un masque, un masque sarde. Et 
des flamants qui sont les deux pieds dans l’eau, d’autres qui s’envolent, un ciel gris orageux. 
L’ambiance est là.

Marie-Ève Charbonnier, à la librairie Paroles à Saint Mandé
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Presse

Le titre mystérieux renvoie à la Sardaigne où est né son auteur, Piergiorgio Pulixi, qu’il 
dépeint est très loin des clichés touristiques. C’est tout le charme de ce roman qui met 
en scène une terre sombre rugueuse, aux paysages grandioses mais aussi inquiétants. 
On est entraînés dans les coins les plus reculés de la Barbagia, territoire montagneux et 
sauvage. Le nom de cette région vient de Barbaria, Les Barbares que lui avaient donné 
les Romains. Une zone à l’écart, parfois difficilement accessible, qui a toujours résisté 
aux envahisseurs, repliée sur son passé, forte de ses codes ancestraux. Piergiorgio 
joue habilement de ces particularités, et notamment de la mémoire de ces civilisations 
nuragiques, une des plus anciennes du bassin méditerranéen qui s’est développée en 
Sardaigne dès l’âge du bronze. En faisant resurgir dans le présent les croyances millé-
naires de ce pays, il imprègne son roman d’une vibration très particulière, mystérieuse 
et presque fantastique. 

L’Île des âmes est un roman d’atmosphère. Les paysages, les odeurs, les silences, les 
lumières. Leur beauté mai aussi leur violence sous-jacente sont exprimées très fine-
ment. Il créé l’ambiance, celle d’un temps suspendu, où le passé envahit le présent, où 
la frontière entre les morts et les vivants est infiniment ténue. L’auteur rend palpable 
l’atmosphère de légende de ces terres, et rend plausible la famille au cœur de l’intrigue. 
Des paysans qui vivent comme autrefois, sauvages et un peu hors du temps, avec les 
croyances les plus archaïques. Le roman fait ainsi penser aux southern noir, le courant 
littéraire du Sud des États-Unis, où le macabre et la magie ont toute leur place. Et on 
pense aussi à la saison 1 de True Detective. 

On pourrait croire un polar ethnologique mais l’enquête est effectivement loin d’être 
secondaire, et elle révèle même de nombreuses surprises. La qualité de ses romans 
tient aussi à celle de ses personnages, en particularité celles de ses deux inspectrices, 
dont on découvre peu à peu l’histoire plutôt mouvementée. L’une est sarde, forte en 
gueule, elle se méfie de tout le monde, et en particulier des femmes. L’autre vient de 
Milan, spécialiste des meurtres rituels. L’auteur en fait un portrait fouillé et subtil. Le 
duo est chaotique, conflictuel, complice aussi, leurs échanges sont un régal. Elles sont 
l’esprit du livre et contribuent beaucoup à son charme. 

Michel Abescat, le 5/7 - France Inter

24 juin 2021
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L’Île des âmes est vraiment un thriller original, l’auteur 
installe l’intrigue dans cette terre marquée par les 
légendes et les mythes, assez loin des clichés de la 
Sardaigne «carte postale». 

La vraie Sardaigne n’est pas celle des côtes comme 
la côte d’émeraude au Nord, ni celle des plages 
paradisiaques, mais la Sardaigne moins, connue, 

celle de l’intérieur, de la Barbadia. On y retrouve les 
vieilles traditions, actuellement préservées, la vraie 
âme de l’île. C’est un lieu complètement à la merci 
de la nature, magnifique et un peu sauvage. C’est 
un lieu aujourd’hui accessible en voiture, mais qui 

était autrefois très difficile d’accès. Les habitants de 
ces lieux ont longtemps conservé leur identité et 

leurs traditions, cet endroit n’avait pas été souillé. Et 
mon intention était de le raconter, de faire voyager 
les lecteurs, même ceux qui n’étaient jamais allés 

en Sardaigne, à travers une histoire policière. Dans 
ce livre, je mélange les genres, et j’utilise le policier 

pour raconter le territoire et faire tomber les lecteurs 
amoureux de ces endroits magnifiques. 

Piergiorgio Pulixi

Rémi Bostsarron,Thierry Dagiral - Europe 1
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La tête
dans les nuraghes

L’Ile des âmes
de Piergiorgio Pulixi

P REMIÈRE FOIS en

Sardaigne ? Des criques

émeraude, de « hauts pla
teaux » nimbés d’« un silence

irréel »... Un monde de lé

gendes, aussi, « constellé de
nuraghes (énigmatiques mé

galithes locaux), de tombes

de géants », où la nature est
crainte et où subsistent des

villages secrets, « peuplés

d’hommes aussi violents,
sauvages et imprévisibles que

des bêtes fauves ».
Le roman s’ouvre sur la

disparition de Dolores,

22 ans, qui fait écho à deux
affaires de meurtre jamais

élucidées -«deux femmes al

longées, les mains liées der

rière le dos, recouvertes de
toisons de mouton et le visage

dissimulé par un masque en

bois d’apparence animale

aux longues cornes poin

tues ». On sait s’amuser, au
pays ! « Des rites messia

niques d’évidente inspiration

païenne », avance l’enquê

teur Barrali, qui en est resté

là. Problème : à présent, il
se meurt d’un cancer et com

mence à perdre la boule.
Deux inspectrices sont donc

appelées à la rescousse :

Mara Rais, irascible grande
gueule tout en « rondeurs vo

luptueuses », très douée pour

se mettre sa hiérarchie à dos,

et Eva Croce, « rangers

noires, jean déchiré », débar
quée de Milan avec une va

lise de malheurs.

En parallèle, on découvre

la vie des Ladu, antique fa
mille sarde vivant « en marge

du pacte social », livrée avec

son patriarche implacable,

son grand-père aveugle et un
réconfortant credo : « La terre

se nourrit de souffrances. »

Ces braves gens ont-ils croisé

la route de Dolores ? Ou faut-
il plutôt chercher du côté des

« néo-nuragiques », inquié
tants illuminés new age que

fréquentait la jeune femme ?

Longtemps, aux lisières

du fantastique, les deux
intrigues

s’entremêlent,

jusqu’à la révélation finale.

Mais, ce qui fait de « L’Ile des
âmes » un ethnopolar su

périeur, infusé d’un folklore

envoûtant, ce sont ses per

sonnages. Violemment es

quintées, nos deux fliquettes
et leur subclaquant com

parse obéissent, en traquant

le coupable, à un brûlant im
pératif : faire la peau à un

passé personnel les empê

chant qui de vivre, qui de

mourir.

Et tout cela sans prime,

chef.
Fabrice Colin

• Gallmeister, 544 p., 25,80 €.
Traduit de Titalien par Anatole

Pons-Reumaux.
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UNMYSTÈRE
EN SARDAIGNE

Affectées
(placardisées ?) au service
desaffaires classées,
les inspectrices Eva Croce
etMara Rais sevoient
confrontées à la découverte
du corps d’une jeune fille,
manifestement victime
d’un meurtre rituel,
comme deux autresdes
annéesauparavant...Aussi à l’aise dans
la description extraordinairement sensorielle
de sublimes paysagessardesque dans le portrait
de personnagesminés par leurs démons,
Piergiorgio Pulixi signeun ethnopolar envoûtant
façon True Detective. M. T. H.

L’ile des âmes. dePiergiorgio Pulixi, Éditions Gallmeister

Totem,560p., 13,20C. Traduit parAnalole Pons Reumaux.
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LE POLICIER

« Piergiorgio Pulixi,

jeune auteur de

polars, nous plonge

dans les méandres

des âmes noires de la

Sardaigne méridio

nale intérieure. Sous

un soleil persistant,

dans un paysage de garrigue embaumé

par l'odeur du myrte, deux univers paral

lèles se dévoilent. Celui des Ladu, peuple

des montagnes, communauté indigène

qui vit à l'écartde la civilisation avec ses us

et croyances ancestrales, et la questure

de Cagliari, le monde fourmillant d'un

commissariat. Quand la disparition d'une

jeune fille bouleverse l'équilibre qui unis

sait jusque-là ces deux mondes, deux

jeunes policières, Mara Rais, native de

l'île et inspectrice en chef, et Eva Croce,

enquêtrice spécialisée dans les sectes et

les meurtres rituels, arrivée de Milan, se

trouvent propulséesaucœurde l'enquête.

Le passé et le présent vonts'entrechoquer,

révélant la part d'ombre de chacun des

protagonistes. Une histoire riche d'âmes

humainesdans un contexte géographique

etculturel original. »  
CLARA BLANCHARD

« L'ÎLE DES ÂMES », de Piergiorgio Pulixi,

traduit de l'italien par Anatole Pons-Reumaux

(Gallmeister, 536 p.).
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L'île des âmes
Pierçjiorçjio Pulixi

OLE

DES v j
AMESV -ff

C’est la Sardaigne. Une île à part. Mara est sarde. Eva, ita

lienne, un peu irlandaise. Les deux sont flics. L’une a été
mise au placard pour ne pas avoir cédé aux avances d’un

connard. L’autre « punie », sans que l’on sache vraiment pour

quoi. Elles vont se retrouver associées, malgré elles, dans la

nouvelle unité des « crimes non élucidés ». Leur première
enquête les plonge lentement au cœur du mal :

des jeunes filles sacrifiées, le visage couvert d’un

masque animal... Quel peut être l’objet de ce rituel ?
Premier volet d’une saga en quatre tomes de l’auteur

sarde, ce polar est un émerveillement venimeux.

Comme un soleil noir... Frédérick Rapilly

Polar. Éditions Gallmeister, 544pages, 25,80£
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La médiathèque fait des étincelles
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L'ÎLE DES ÂMES. En écoutant Milègne Piegay, co-responsable du
secteur fiction, on comprend gue L'île des âmes, de Piergiogio Pulixi
(éditions Gallmeister), est plus plus gu'un polar bien troussé et un livre
haletant. « C'est un roman d'atmosphère. Les paysages, les odeurs, les
silences, les lumières, leur beauté mais aussi leur violence sous-jacente
sont exprimées très finement », explique-t-elle. Depuis des décennies,
la Sardaigne est le théâtre de meurtres rituels sauvages. Enveloppés
de silence, les corps de jeunes filles retrouvés sur les sites ancestraux
de l'île n'ont jamais été rédamés. Lorsgue les inspectrices Mara Rais et
Eva Croce se trouvent mutées au département des « crimes non
élucidés » de la police de Cagliari, l'ombre des disparues s'immisce
dans leur guotidien. « La qualité de ce roman tient aussi à celle de ses
personnages, en particularité celles de ses deux inspectrices, dont on
découvre peu à peu l'histoire plutôt mouvementée. »

la fille
QU’ÜN APPULLIi

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle 
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.239213 GALLMEISTER - CISION 3541653600508
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« En Sardaigne, le silence est presque une religion. L’île est composée de distances infinies et de silences ances-
traux qui ont quelque chose de sacré. (…) L’homme sait d’instinct que la nature gouverne le destin des hommes 
et des animaux, et il apprend vite à connaitre et à traduire tous les faits naturels qui l’entourent, car, aussi étrange 
que cela puisse paraître, ce silence parle. Il instruit et met en garde. Il conseille et dissuade. Et malheur à celui qui 
ne témoigne pas la déférence attendue. »

L’auteur nous prévient ainsi de l’étrangeté de la région dont il est ques-
tion dans ce roman. L’histoire commence, une jeune fille est retrouvée, 
la gorge tranchée en pleine forêt, un masque zoomorphe sur le visage, 
à genoux, comme en prière, recouverte d’une peau de moutons. Ce 
meurtre fait penser à un rituel sacrificiel comme il en était pratiqué 
autrefois. En effet, depuis des décennies, la Sardaigne est le théâtre 
de meurtres de jeunes femmes qui ne sont jamais identifiées. Moreno 
Barrali, inspecteur en chef de la police de l’état, est obsédé par ces 
meurtres non élucidés. Son temps est compté, il se sait en phase termi-
nal d’un cancer qui affecte aussi son aptitude à raisonner. Alors deux 
inspectrices, Mara Rais et Eva Croce, sont mutés dans son service alors 
qu’un nouveau meurtre a eu lieu, ranimant les souvenirs des meurtres 
mystérieux datant d’une vingtaine d’années. Mara est sarde, elle n’a 
jamais quitté son île, sa mutation dans ce service est sans doute une 
sanction. En tous cas, elle ne l’a pas demandé et la perspective de tra-
vailler avec un commissaire en fin de vie ne l’enchante pas. Contre tous 
les clichés sur les femmes policières, Mara soigne son allure. Elle ne 
se départit jamais de son tailleur bien coupé et de ses souliers à talons. 
Eva Croce arrive de Rome et cette mutation est une pause bien venue, 
croit-elle, dans sa carrière. Elle est lessivée par son poste précédent. 
Deux personnalités très différentes, deux méthodes de travail qui vont 
se heurter avant de trouver un terrain commun. Une complicité nais-
sance leur permettra d’unir leur intelligence au fils des pages. À petites 

doses, l’auteur nous révèle les histoires de chacune et les deux inspectrices gagneront de la densité.
Le meurtre commis leur permet de quitter le service des Cold Cases (les affaires classés) pour retourner sur le 
terrain. Le lien avec les affaires anciennes paraît évident. Dans l’arrière-pays, la Barbagia, vit le clan des Ladu 
de la montagne. Reclus, ils obéissent strictement aux règles anciennes nuragiques sous l’œil intransigeant de leur 
vieux patriarche. Ils vivent au rythme de la nature, des saisons. Ils se sentent protégés par une divinité sylvestre, 
qui en échange, exige des sacrifices humains. Ils font peur, on les appelle les « mauvaises gens ». Ils se tiennent à 
distance des villages, on les tient aussi à distance ; des rumeurs tenaces circulent sur leur manière de vivre.

Les deux inspectrices vont mener l’enquête et tenter de briser la loi du silence qui règne en maître. L’intérêt de 
cet ethno-polar est dans longée au cœur d’un univers qui n’obéit pas à nos règles, la mythologie n’est pas loin, 
l’intérêt est aussi dans la description des lieux, les forêts denses, les montagnes abruptes, c’est beau, c’est inquié-
tant. Intéressant aussi, de quitter le polar américain, nordique, français, citation, que nous avons beaucoup pour 
une région peu évoquée en littérature. Découpée en chapitres brefs, qui passent d’un lieu à l’autre, d’une époque 
à l’autre, Le rythme est intense et ça vous happe jusqu’au bout !

Novembre 2022
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L’Île des âmes - Piergiorgio Pulixi

Des cinq policiers affectés à l’enquête sur le 
meurtre de Dolores Murgia, je suis la seule en-
core en vie. 

Ainsi commence L’Île des âmes de Piergiorgio 
Pulixi. Nous sommes en Sardaigne. Un enfant est 
témoin d’un meurtre, au milieu de nulle part. Trau-
matisé, il tente d’oublier l’événement. Plus tard, 
il va devenir policier et va passer sa vie à tenter 
d’élucider des meurtres rituels qui sont commis 
de façon cyclique depuis des dizaines d’années.
	 Quarante ans ont passé. Deux femmes que 
tout sépare, Mara Rais et Eva Croce se retrouvent 
à travailler ensemble au bureau des cold case à 
Cagliari. On va très vite deviner qu’elles ont été 
mises au placard et petit à petit on comprend 
pourquoi. Elles sont contactées par notre fameux 
inspecteur, Moreno Barrali, qui est malade et à 
la retraite. Et il va tenter de les convaincre de 
reprendre son enquête phare (l’enquête sur les 
fameux meurtres rituels), parce qu’il est sûr et 
certain qu’un nouveau meurtre est imminent. 

Je m’arrête là. 

C’est un polar hyper efficace, très bien écrit, l’ambiance est très mystérieuse, enivrante, on a 
ce côté True Detective pour ceux qui avaient vus cette géniale série. Le duo des policières 
fonctionne super bien. Les personnages sont denses, on devine qu’il va y avoir autre chose à 
raconter par la suite. Et je vous spoile tout de suite, le tome deux arrive à la rentrée !

Et alors le petit plus pour l’été, on voyage en Sardaigne, la nature est omniprésente, et on 
est prêt à parier que vous allez prendre votre billet d’avion pour aller visiter cette magnifique 
région. 

Julie - Librairie Le Furet du Nord, à Lille

Août 2022
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France Bleu - Besançon 

Le domaine des murmures - Champagnole. 

"Je vous propose aujourd’hui un polar, un polar un peu 
particulier, qui est publié aux éditions Gallmeister dans la 
collection de poche Totem, donc l’idéal à emporter dans 
son sac de vacances. Ce polar s’appelle L’Île des âmes, il 
est écrit par Piergiorgio Pulixi. C’est traduit de l’italien par 
Anatole Pons-Reumaux.

Je vous plante le décor : on est en Sardaigne, on a une 
inspectrice en chef qui est un peu mise au placard, 
qui s’appelle Maras Rais. L’action se situe à Cagliari, 
particulièrement dans le bureau de la section homicide 
et violence. Cette inspectrice en chef est un peu mise au 
placard et on la charge de s’occuper de l’unité des crimes 
non-élucidés. Elle se voit adjoindre les services d’une 
autre inspectrice, Eva Croce, qui est spécialisée dans les 
sectes et les meurtres ritualisés.  Elle vient de Milan, elle 
ne connait pas la Sardaigne. Et elles se retrouvent toutes 
les deux dans cette unité des crimes non-élucidés, et en 
particulier en charge de contacter un ancien inspecteur 
qui est proche de la retraite, et qui est même proche 
de la fin de vie, qui s’appelle Moreno Barrali. Et cet homme a été hanté toute sa carrière par des 
meurtres non-élucidés à tendance ritualisés. Ça l’a vraiment hanté et il veut vraiment finir sa carrière, 
ses supérieurs également, en se penchant à nouveau sur ces meurtres. 

On est dans l’arrière-pays Sarde, en Barbagia supérieure et c’est là que nous rencontrons notre énig-
matique, beau et ténébreux Sebastianu Ladu. Alors, les Ladu c’est une famille, c’est un clan, un peu 
à l’écart d’un village dans la montagne, dans les hauteurs, avec cette conscience que le monde 
moderne, le monde d’aujourd’hui, le monde du progrès a séparé l’homme de ses relations avec la 
nature. Alors la nature n’est ni bonne ni mauvaise, il faut faire avec, mais cela dit il faut faire avec, tout 
en faisant parfois beaucoup de sacrifices.

C’est un roman policier qui pourrait faire penser à un ethno roman policier. On est vraiment dans le 
folklore, la culture de cette Sardaigne montagneuse parfois oubliée.

Et pour notre plus grand plaisir en plus à la fin de cette enquête, on sait qu’il y aura une suite. Parce 
que ce deuxième livre va sortir, avec nos deux enquêtrices, ça s’appellera L’Illusion du mal, il sortira 
à la prochaine rentrée, toujours chez Gallmeister, toujours traduit de l’italien. Avec un personnage 
supplémentaire qui va arriver et croyez-moi si vous n’en tombez pas amoureux ou amoureuse, je vous 
rembourse le livre !" 

Juin 2022
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Un très beau roman policier, assez lourd, assez fort, 
magnifique. Il est d’une densité incroyable, et surtout 
d’une richesse surprenante. [...]
C’est extrêmement bien écrit. et c’est cette profondeur de 
la Sardaigne à la fois contemporaine et en même temps 
cette tradition qui remonte et revient jusqu’à aujourd’hui.

Philippe (Librairie Le Livre écarlate à Paris - 
Sud Radio

1er août 2021
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JEAN-MARIE WYNANTS

E
n Sardaigne, le silence est
presque une religion », écrit
Piergiorgio Pulixi à la page 24 de

son roman L’île des âmes. Et il poursuit :
« L’île est composée de distances infi-
nies et de silences ancestraux qui ont
quelque chose de sacré. » C’est sur cette
île que débarque Eva Croce, policière
milanaise mutée à l’unité des crimes non
élucidés de la police de Cagliari. Une
section qui vient tout juste d’être mise
sur pied et où elle aura pour unique par-
tenaire Mara Rais, mutée elle aussi
après une sombre histoire de harcèle-
ment sexuel de la part d’un supérieur.
Mara a porté plainte mais même sa co-
équipière de l’époque, pourtant au cou-
rant de toute l’affaire, a prétendu ne rien

savoir. Du coup, c’est Mara qui est deve-
nue la pestiférée, voyant sa carrière à la
section des homicides quasiment ré-
duite à néant.

Depuis, elle se méfie de tous et encore
plus de toutes, sachant désormais que
même une sœur d’infortune peut la tra-
hir. Ce n’est donc pas de gaîté de cœur
qu’elle voit débarquer la Milanaise Eva
dans ce placard franchement pas doré
où toutes deux ont été envoyées. Leur
mission : créer de toutes pièces ce dé-
partement des crimes non élucidés et le
faire vivre en enquêtant sur toute l’île.
Ça, c’est pour le côté officiel. Pour le côté
officieux, il s’agit surtout de les mettre à
l’écart en espérant qu’elles finiront par
se lasser et démissionner d’elles-mêmes.

A doses infinitésimales
Dans la droite ligne des « buddy mo-
vies » où deux flics que tout oppose fi-
nissent par devenir inséparables, Pier-
giorgio Pulixi donne naissance à un duo
féminin explosif. Alors qu’on pourrait
imaginer une union sacrée entre ces
deux femmes à la dérive, c’est l’animosi-
té et la méfiance qui s’installent entre
elles. Il faut dire qu’elles sont aussi diffé-
rentes que possible. Eva la Milanaise ar-
bore un look négligé teinté de punk tan-
dis que Mara la Sarde est toujours im-
peccablement coiffée, maquillée et ha-
billée. Eva intériorise tout tandis que
Mara laisse exploser sa colère à la
moindre occasion. Et tandis que la pre-
mière semble prête à se lancer dans l’en-

quête qui leur est confiée, la seconde re-
nâcle et considère qu’il s’agit d’une cause
perdue.

Il faut dire que ce n’est pas un cadeau.
Farci, leur supérieur, ancien coéquipier
de Mara qu’il tente de protéger tant bien
que mal, les met sur une enquête où elles
vont devoir faire équipe avec Moreno
Barrali, autre flic à la dérive. Celui-ci fut
pourtant un des meilleurs enquêteurs de
l’île mais il ne s’est jamais remis d’une
histoire mystérieuse à laquelle il semble
être le seul à croire : des meurtres rituels

de jeunes femmes à plusieurs années
d’intervalle.

Se forme ainsi un improbable trio
entre deux femmes flics mises à l’écart et
un ancien auquel il ne reste que
quelques mois à vivre et une mémoire de
plus en plus défaillante. Aucune chance
d’aboutir a priori… sauf qu’au même
moment, un nouveau meurtre de jeune
femme est découvert.

Piergiorgio Pulixi excelle à donner vie
à ses personnages et à nous révéler les
choses à doses infinitésimales, les se-
crets de chacun expliquant leur dis-
grâce, leur désespoir ou leur colère. Mais
dans le même temps, il nous entraîne
dans les collines de Sardaigne, dans la
région de la Barbagia où vivent les Ladu,
une famille de paysans fréquentant à
peine le reste de la population. Seul Bas-
tianu fait exception. S’il a bien le phy-
sique de taureau de ses frères et cousins,
il a choisi une voie inédite en devenant
garde forestier. Mais sous l’uniforme,
c’est un cœur de Ladu qui continue à
battre. Et tandis que le patriarche ap-
proche de sa fin, Bastianu est celui qui
devra reprendre le flambeau.

Parallèlement à l’enquête des trois
flics, Piergiorgio Pulixi nous fait décou-
vrir les terres sauvages du centre de l’île,
la vie quotidienne des Ladu, les
croyances ancestrales, les lois de la fa-
mille auxquelles personne ne peut déro-
ger, pas même un fils en quête de liberté.

Dans une langue riche et avec un sens
du rythme très personnel, il livre ici un
suspense redoutable où les fausses pistes
se multiplient mais finiront peut-être
par se croiser. Une seule chose est sûre,
Mara Rais et Eva Croce seront bientôt de
retour… Et on ne peut que s’en réjouir.

Deux femmes face aux
mystères de la SardaigneP

O
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Naissance d’un duo 
de flics féminins 
dans une Sardaigne
mystérieuse mêlant
beauté des paysages,
crimes non élucidés 
et traditions ancestrales. 

Piergiorgio Pulixi 
excelle à donner vie 
à ses personnages.
© DANIELA ZEDDA.

L’île des âmes
★★★
PIERGIORGIO PULIXI
Traduit de l’italien 
par Anatole 
Pons-Reumaux
Gallmeister
544 p., 25,80 €
ebook 17,99 €

brèves

Albert Black ★★★

FIONA KIDMAN
En 1955, Albert Black risque la peine de
mort en Nouvelle-Zélande. Venu de
Belfast, il a vingt ans, son coup de cou-
teau a tué, de manière improbable
comme le montrera le procès. Comment
il en est arrivé là, sous la pression de
politiciens désireux de moraliser la socié-
té : à travers un cas individuel et tra-
gique, de vastes questions posées avec
nuances. P.My

Traduit de l’anglais (Nouvelle-Zélande) par

Dominique Goy-Blanquet, Sabine Wespieser,

352 p., 23 €, ebook 17,99 €

La farce ★★

DOMENICO STARNONE
Le grand-père illustre des livres. Son
œuvre est reconnue, mais son éditeur
vient de lui refuser les derniers envois.
Peut-être pense-t-il, comme Mario, que
les dessins sont trop sombres. Mario,
c’est le petit-fils, en compagnie duquel
l’artiste passe quelques jours houleux et
éclairants. Le gamin de quatre ans n’en
fait qu’à sa tête. Sa liberté sauvage four-
nit, au créateur vieillissant, matière à
réflexion. P.My

Traduit de l’italien par Dominique Vittoz, Fayard,

220 p., 18 €, ebook 12,99 €

Le Petit Soviet ★★

ÉRIC DECOUTY
Sans enthousiasme, le narrateur est de
retour au village où il a grandi, pour
rencontrer un banquier qui lui remet
une boîte héritée de son grand-père.
Son père n’en avait pas voulu. On com-
prendra pourquoi au fur et à mesure que
se dévoile la complexité de l’affaire. Liée
à un groupe de résistants, elle a généré
autant d’amitiés que de haines. Une
immersion dans un passé trouble qu’il
n’aurait peut-être pas fallu remuer. P.My

Liana Levi, 250 p., 19 €, ebook 14,99 €

Facteur pour femmes, livre 2 ★★

QUELLAT-GYOT, CASSIER
Sur une île bretonne vidée de ses marins
par la guerre, les femmes ont vécu de
l’amour du facteur, jusqu’à un accident
de bicyclette prémédité. Dans ce second
livre, les hommes reviennent (pas tous)
du front et le cimetière tente, en vain,
d’enterrer les secrets de cette ode jouis-
sive à la liberté des femmes. Da.Cv.

Grand Angle, 112 p., 18,90 €

Le poisson qui me souriait
★★★
JIMMY LIAO
HongFei
104 p., 15,90 € 
Dès 6 ans.

CATHERINE MAKEREEL

I
l en va des artistes comme des
étoiles. Leur lumière a beau être
puissante, elle met parfois long-

temps avant de nous atteindre. Jimmy
Liao en est la preuve vivante. Véritable
star en Asie, cet auteur et illustrateur
pour enfants a déjà écrit une cinquan-
taine de livres en vingt ans mais il a fal-
lu attendre que la maison d’édition
HongFei publie sa Nuit étoilée en 2020
pour que l’éclat du Taïwanais vienne
enfin illuminer nos contrées (1).

Source inépuisable d’émerveillement,
l’album vient de recevoir le renommé
prix Sorcières dans la catégorie « Carré-
ment beau maxi. » Toute en illustra-
tions amples et époustouflantes, réali-
sées à la gouache, Nuit étoilée est dédiée

« aux enfants qui n’arrivent pas à com-
muniquer. » Dans un style qui n’est pas
sans rappeler Anthony Browne, le trait
de Jimmy Liao sculpte un profond mys-
tère qui, plus que les mots, traduit le
sentiment d’inadéquation des person-
nages, leur difficulté à se trouver une
place, leur décalage singulier avec le
monde qui les entoure.

Le texte d’ailleurs reste parcimo-
nieux, laissant chaque image parler
d’elle-même. De chaque page se dé-
gagent à la fois un silence parfois dou-
loureux et des émotions qui résonnent
intensément. On y suit une adolescente
solitaire qui se débat avec des parents
absents, le deuil d’un grand-père, le
harcèlement scolaire. Mais voilà qu’un
garçon étrange croise son chemin. Lui
aussi s’avère lunaire, inadapté et ca-
pable des rêveries les plus baroques.
Une ardente amitié va se tisser entre ces
deux êtres avides d’évasion. Comme le
reste, l’aura de cette complicité ricoche
sur les images, les décors, la chaude
couleur des feuilles ou le bleu apaisant
de la rivière.

Des airs d’aquarium
Véritable baromètre des sentiments, les
illustrations déploient une atmosphère
enveloppante, nimbée de solitude, de
plénitude ou de mélancolie. Avec des al-
lusions à Magritte ou à Van Gogh (dont
un clin d’œil appuyé à sa célèbre toile,
La nuit étoilée), l’artiste rend hommage
à l’art pictural comme compagnon
d’émancipation. Ensemble, les deux en-
fants traverseront un monde fait de
noirceur et de beauté. Puis tous deux
repartiront de leur côté. Ils ne se rever-
ront jamais mais le souvenir de leur
rencontre continuera longtemps à
briller dans leur esprit. Merveilleuse

fresque adolescente, avec tout ce que ce-
la suppose de grand huit émotionnel,
cet album tombe à pic, à un moment où
nos ados se heurtent à un quotidien sa-
lement entaché par la pandémie. Les
jeunes d’aujourd’hui trouveront un mi-
roir poétique et salutaire dans le voyage
de ces deux enfants transformés par les
épreuves et qui finiront par atteindre
l’autre rive, promesse d’autres possibles.

La vie prend décidément des airs
d’aquarium chez Jimmy Liao à l’image
de son dernier album, Le poisson qui me
souriait, paru également chez HongFei.
De nouveau, on y observe une existence
patauger dans son bocal (littéralement,
cette fois) avant de connaître une tendre
libération. Sur ce coup, c’est à l’aquarelle
qu’œuvre l’artiste mais les sentiments y
sont pareillement ciselés, amplifiés,
comme si on les examinait à travers le
verre grossissant du petit réservoir
aquatique.

Chaque jour, sur le chemin du travail,
un homme passe devant la même
vitrine en forme d’aquarium géant.
Chaque jour, son attention est attirée
par le même poisson qui semble lui sou-
rire. L’homme décide donc de l’acheter.
La vie s’écoule ensuite paisiblement au-
près de ce poisson captif à l’immuable
sourire. Jusqu’à cette nuit où un rêve va
tout faire basculer. Sans moralisme, l’al-
bum interroge notre rapport aux ani-
maux et à la nature, dans une douce
fable écologique. Le trait tire plus vers
du Quentin Blake et le ton est plutôt aux
couleurs océanes, mais les illustrations
plongent de même dans les profondeurs
de l’âme. Et nous, on nage, une fois
encore, dans le bonheur.

(1) Nuit étoilée, ****, HongFei, 144 p., 19,90 €. 

Dès 9 ans.

Jimmy Liao, l’étoile 
qui venait de Taïwan
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Ceci n’est pas un artiste 
mais un spéléologue. Son site préféré ?
Les profondeurs de l’âme, pavées 
de lumineuses et sublimes trouées.
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Claire vous parle de son coup de cœur, toujours chez Gallmeister en poche (Totem) pour L’Île des âmes de Pier-
giorgio Pulixi, traduit par Anatole Pons-Reumaux. Bonne écoute !

Je ne connais pas la Sardaigne et c’est un endroit qui me fait rêver. J’étais aussi un peu 
curieuse de voir Gallmeister quitter les grands espaces américains, je me demandais ce 
que ça pouvait rendre en Italie. Le prologue s’ouvre par cette phrase : 
"Des cinq policiers affectés à l’enquête sur le meurtre de Dolores Murgia, je suis la seule 
encore en vie."
Moi quand un prologue commence comme ça, je me dis : Ah j’ai envie de savoir la suite 
! On quitte le prologue pour faire un retour dans le passé. On est 1961, il y a un petit 
garçon qui dort et son chien qui aboie et veut l’attirer dehors. Il va assister à quelque 
chose qui va le traumatiser. Puisqu’il va assister au meurtre rituel d’une femme par un 
meurtrier masqué. Le meurtrier le voit mais ne lui fait rien. Le petit garçon va rentrer avec 
ce traumatisme qu’il porte, et ne va pas en parler autour de lui parce qu’il a peur que le 

meurtrier revienne. Et puis on revient à l’époque contemporaine, on va faire la connaissance des deux enquêtrices 
principales, des deux héroïnes. Là ça reprend un peu les codes classiques du polar parce que ces deux héroïnes 
sont vraiment antagonistes. D’un côté on a Mara Rais, qui est un peu la tête brûlée de la police de Cagliari. Elle 
se retrouve associée à une autre femme qui est aussi à un tournant de sa vie pour des raisons qu’on découvre au 
fur à mesure, et qui vient de Milan. Elle a déménagé en Sardaigne et elle est marquée par les fantômes de son 
passé. On voit au fur à mesure leur relation évoluer. Dans ces crimes non-élucidés il y a des crimes rituels et il y a 
surtout actuellement la disparition d’une jeune femme. Elles ont été alertées par un de leur collègue, très marqué 
par sa disparition, qui craint que cette jeune femme subisse ce rituel. Il y a cette sensation de compte à rebords. 
C’est un code classique mais je trouve hyper efficace de remettre ça comme ingrédient du polar. On va donc 
avoir plusieurs enquêtes d’une certaine façon. L’enquête sur la disparition de la jeune femme, est-ce qu’on va la 
retrouver à temps ? L’enquête sur ces meurtres rituels qui n’ont pas été élucidés. Et toute une partie qui nous fait 
voyager en Sardaigne. Choisir quelqu’un qui ne vient pas de Sardaigne c’est évidemment un très bon procédé 
littéraire puisqu’elle a un regard neuf sur les paysages, qui m’a donné envie de prendre un billet d’avion direc-
tement. D’aller voir cette espèce de paysage avec des flamants roses au coucher de soleil ça l’air merveilleux. 
Et en même temps il y a un arc narratif qui est assez développé sur le côté encore archaïque de certains villages. 
Peut-être que les habitant sont encore en autarcie, ils vivent au rythme des saisons, de la pluie, de cette idée qu’il 
faut respecter les traditions malgré tout. Il y a plusieurs thématiques qui sont développées. Pour moi elles ont été 
très bien traitées. Un polar très efficace avec plusieurs voix qui retentissent. Et puis cette empreinte des fantômes 
du passé que chacun traine, de ces crimes auxquels on a assisté quand on est policier et qui peut-être se mettent 
un peu sur notre peau et ne se décollent pas. Jusqu’où on est prêt à supporter, jusqu’où est-ce qu’il n’y a pas le 
crime en trop qui fait qu’on va peut-être basculer ? Et ça c’est hyper intéressant aussi. Juste le petit bémol, dans 
l’arc narratif autour des traditions, un choix de résolution qui ne m’a pas vraiment convaincu. 
C’est un coup de cœur pour l’ambiance, pour l’envie de partir, pour la façon de traiter l’histoire, pour cette réso-
lution du prologue aussi.

Mars 2023
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SILLAGE INFOS

LECTURES DE BORD

L'aventure avec un grand A
Après une période où la mer s'était retirée du

devant de la scène, les éditeurs sortent ce mois-ci

de nombreuses nouveautés aux accents iodés.

L’éditeur spécialiste de l’Amérique s’ouvre vers d’autres horizons, avec une

ligne éditoriale qui concerne désormais l’Europe, comme le prouve le premier

polar de l’auteur italien Piergiogio Pulixi à être traduit en français. Cette

histoire réunit deux enquêtrices, avec comme décor la Sardaigne. Placardisées

au département des « crimes non élucidés », elles iront (comme le lecteur)
de fausses pistes en révélations sur une île qui n’a pas livré tous ses secrets

et où les traditions ont la vie dure... Quant au second polar, il est signé Keith

McCafferty, auteur américain prolifique dont nous avions déjà présenté les
romans La Vénus de Botticelli Creek

et Meurtres sur la Madison, des ouvrages
dont la trame policière est délicieusement en rapport avec le milieu

de la pêche à la mouche, au sein des rivières fascinantes et poissonneuses

du Montana. On retrouve avec plaisir dans ce quatrième opus son duo

d’enquêteurs, la shérif Martha Ettinger accompagnée de Sean Stranahan.

Deux polars chez Gallmeister

• L’fle des âmes,
par Piergiogio

Pulixi,

Gallmeister,

544 pages, 25 €.

• Le Baiser des

Crazy Mountains,
par Keith

McCafferty,

Gallmeister,

496 pages, 25 €.
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On a vraiment l’univers Gallmeister, avec du 
noir mais aussi une immersion totale dans 
la nature, et des paysages fabuleux. (…) Les 
deux inspectrices forment un duo de choc. 
Le roman va aller de court chapitre en court 
chapitre, le suspense est implacable, c’est 
haletant, l’enquête est bien fournie, il y a plein 
de rebondissements. L’occasion de se plonger 
au cœur de la culture sarde, des nuraghes, 
des vestiges de plusieurs milliers d’années 
mais dont on ignore l’origine. L’auteur va s’en 
emparer pour créer des choses absolument 
incroyables. C’est foisonnant. Ce livre m’a 
beaucoup touchée.

Céline Proust, libraire de Raconte-moi la Terre 
- La Matinale RCF
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LIVRES

L’île des âmes
De Piergiorgio Pulixi

Affectées aux affaires non élucidées,
les inspectrices Eva Croce et Mara Rais

enquêtent sur une série de meurtres
rituels perpétrés en Sardaigne dans

les années 1960-1970. Les investigations
sont relancées après la découverte

'une nouvelle victime, dans une mise en
le macabre. Les deux policières aux

personnalités aussi antagonistes que hautes en
couleur vont devoir ruser pour résoudre l’énigme qui

entoure ces crimes au long cours. L’île des âmes n’est pas seulement
un excellent polar, c’est surtout un grand roman sombre, servi par
la magnifique plume de Piergiorgio Pulixi. L’auteur nous plonge dans
une ambiance angoissante - qui n’est pas sans rappeler la série True

Detect ive - où l’odeur du sang nous agresse les narines. Au fil
des pages, on respire les senteurs de la forêt et l’on se perd dans
le maquis dime Sardaigne sublimée par son décor, son histoire et ses
traditions ancestrales. Il nous tarde déjà de retrouver ce duo de choc
pour une nouvelle enquête que l’on espère aussi noire et tourmentée
que la première !

Gallmeister, 25,80 €.
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L’île des
Un roman policier au sus
pens toujours renouvelé,
des paysagesmagnifiques,
des rituels antiques, le tout
baigné dans le soleil ou
la brume de la Sardaigne.
Voilà le nouveau roman de
l’écrivain sarde Piergiorgio
Pulixi. La disparition d’une

jeune fille fait ressurgir du
passédeux cas de meurtres
à caractèrerituel toujours
non élucidés. Deux inspec
trices mises plus ou moins
sur la touche sont chargées
de l’enquêtequi s’annonce
beaucoupplus complexe que
prévu. Des chapitrescourts,

des rebondissementsà n’en
plus finir et la découverte
d’une île plus sauvageet au
thentiqueque certainspour
raient l’imaginer. Un trèsbon
moment de lecture et d’éva
sion au cœurde l’hiver.
de Piergiorgio Pulixi,
Éditions Gallmeister, 25,80 €

>Michèle Moncelet

Nombre de mots : 124
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On est en Sardaigne, les paysages sont magnifiques, les descriptions 
sont vraiment incroyables. Et on va avoir ce partage entre plusieurs 
cultures et traditions. C’est vraiment un roman qui reste : c’est ce genre 
de roman qu’on lit et qu’on garde à l’esprit bien longtemps après. 

Pauline Fouillet – Librairie Livres et vous à Ruffec – France 3 
Aquitaine



Presse

16 juillet 2021



Presse

20 juillet 2021



Presse

16 avril 2021



Presse écrite FRA
Journaliste : -Edition : Juin - aout 2024 P.229

Famille du média : Médias spécialisés
grand public
Périodicité : Bimestrielle
Audience : 246066
Sujet du média : Lifestyle

p. 1/1

ETHNOPOLAR
Sardaigne. Des meurtres rituels
non élucidés. La pluie qui
ne vient pas. Encore une
disparition. Et un duo explosif
d'inspectrices cabossées que
tout sépare. Voici quelques-uns
des ingrédients de cet
ethnopolar violent,angoissant
et sans répit.Hors des sentiers
touristiques, 171eapparaît
dans toute sa sauvagerie, ses
senteurs et son dialecte.
Limmersion est totale et
l’enquêteremonte le temps des
cultes paléolithiques oubliés.
Le récit est joliment construit.
Descriptions, scènes de crime,
interrogatoires et analyses
psychologiques se succèdent.
Le suspense s'élèvecrescendo
telle la brume au flanc d'une
forêt dense et inquiétante.Qui
sera désigné coupable ? La
déesse mère ? Un flic véreux ?
Ce vieux paysan ? Peu importe,
car lorsque l'investigation
devient frénétique,pris à la
gorge, on est vite englouti par
une obsession terrible
et enchanteresse. On en
redemande presque...
Et comble de bonheur,Llle
des âmes est le premier opus
d'une série en cours.
L'Ile des âmes, Piergiorgio
Pulixi, Totem, 560 p., 13,20 €.
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L’île des âmes, 2021, Piergiorgio

Pulixi, Paris, Gallmeister, 544 p.,

25,80 €

Âmes sardes

Vrai succès populaire et d’estime

en Italie, ce roman policier, très

noir, insulaire et rude, a pour

décor les complexes et sanc

tuaires nuragiques de Sardaigne.

Ces structures protohistoriques

propres à l’île, et que l’archéologie

contemporaine s’emploie toujours

à comprendre, constituent le cadre

(idéal) d’une série de meurtres

monstrueux commis depuis plu

sieurs décennies non élucidés.

C’est pourtant ce que s’attacheront

à résoudre un duo d’enquêtrices

aussi opposées qu’attachantes.

Épaulées par une cohorte de per

sonnages secondaires bien campés,

elles frôlent les montagnes silen

cieuses et sauvages où vit toujours

une famille taiseuse qui voue un

culte à une Déesse-Mère venue du

fond des âges... Un polar sombre

et remarquablement écrit. É. F.
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Piergiorgio Pulixi

L’île des âmes

Gallmeister

En s’installant au dépar

tement des crimes non

élucidés, Mara Rais et

Eva Croce écopent d’une affaire singulière, long

temps passée sous silence. Depuis des années,
des jeunes femmes sont sacrifiées sur des sites

ancestraux de Sardaigne sans qu’aucune de

leurs dépouilles ne soit réclamée. Pourrait-il

s’agir d’une malédiction? Lancé sur des pistes

prometteuses puis acculé dans des impasses,

le binôme remonte lentement la pente d’une

machination bien plus effrayante que prévu.

Une enquête sibylline et nimbée de mysticisme,

qui marque l’avènement d’un nouveau duo sur

la scène du polar!

Son premier roman

traduit en France.

Traduit de l’italien.
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